
 

 

 

Bièvres - Vœux 2012 à la population 

Ferme Ratel le 7 janvier 2012 
 

 

Bienvenue à tous,  

 

Je remercie les nombreux élus d’être venus, notre député Pierre Lasbordes, le Sénateur Maire 

de Massy, mes collègues Maires de Saclay, Vauhallan, Saint-Aubin, Gif-sur-Yvette, 

Fontenay-le-Fleury, les-Loges-en-Josas, les conseillers généraux des cantons de Jouy-en-

Josas et de Bièvres. 

 

Bienvenue,  et d’emblée au nom de la municipalité, tous nos vœux pour une année 2012 

heureuse, aussi heureuse que possible ! 

 

Quand on voit ce film réalisé par Michel Condo… cette vie, cette vitalité de la vie Bièvroise, 

c’est un vrai bonheur et l’on est évidemment bien loin,  par exemple avec le débat sur la 

fraise, des polémiques qui encombrent les ondes et nourrissent la grisaille nationale. 

 

Je veux donc en tout premier lieu remercier tous ceux qui à Bièvres, bénévoles, responsables 

d’associations, commerçants, agents de nos services publics et tous les Bièvrois qui font cette 

convivialité, cette douceur de vivre dans notre commune.  

 

Pour commencer je voudrais, comme l’an dernier, mettre à l’honneur deux Bièvrois. Et 

comme l’an dernier le choix s’est porté sur un Bièvrois qui s’est illustré  son domaine 

professionnel et sur une Biévroise qui a beaucoup œuvré  au service de tous les Bièvrois. 

 

 

------------------ 

 

XAVIER ENINGER 

 
De nombreux artistes, sportifs, passionnés de personnes engagées vivent à Bièvres. 

 Xavier Eninger est une personne qui réunit ses qualités.  

 

Il est né en 1958 à Montréal, s’est marié avec Karine et habite avec Mathis et Thelma à 

Bièvres depuis plus de 10 ans maintenant. Ses passions historiques sont  le rugby 

(à 13, car plus intense)  et le théâtre qu’il commence à  14 ans. Devenu adulte il en fait son 

métier, fera  partie de la compagnie de théâtre de Serge Noyelle. En plus d’être comédien il 

créera des décors réalisera des affiches, prendra en charge des  pièces de théâtre et 

travaillera pour des acteurs comme Christine Scott Thomas ou sous la direction de Richard 

Foreman 

 

A 28 ans une nouvelle passion s’empare de luitout près d’ici à Chatenay Malabry : c’est 

l’équitation, qui lui fera abandonner son métier et le théâtre. Devenu cavalier émérite il 

enseigne l’équitation et devient un spécialiste du horse ball, un sport d’équipe difficile et qui 

n’est pas sans rappeler le rugby.  

 

Avec son équipe il remporte 6 titres de champion de France, et remporte le tournoi de 

Wiesbaden. C’est ainsi d’ailleurs que pendant 4 ans ensuite il entraînera l’équipe nationale 



 

 

 

allemande de cette discipline. 

 

En 96 son épouse Karine reprendra l’entrainement de l’équipe de horse ball de Chatenay et 

remportera elle aussi le titre de champion de France. 

 

Bientôt Xavier va créer une section de polo, un autre et très noble sport équestre d’équipe. 

Couronnement de ses efforts et de sa persévérance, il décrochera trois titres de champion de 

France, avec les équipes qu’il entraîne et encore en 2011. 

 

C’est à ce sportif passionné et, mais aussi à l’artiste primé au salon d’automne, engagé dans 

la vie Bièvroise  , que je remets la médaille de Bièvres, une médaille à partager avec Karin et 

leur enfants Mathis et Thelma. 

  

ANNICK BOUCHET 

 
Annick Bouchet est une grande figure de notre commune. Toujours alerte et toujours impeccable a 

presque 86 printemps.  

 

Elle a toujours été tournée vers les autres, cherché à secourir à aider. Elle a toujours été également 

une femme courageuse et volontaire .N’était elle pas autrefois conductrice ambulancière de la  Croix 

rouge, ce qui lui a fait connaître des situations périlleuses. 

 

Elle est née et a d’abord grandi au milieu des vignes dans le Narbonnais où sa famille est installée 

depuis des générations. 

 

Elle a épousera Henri en 1954. Epouser un militaire c’est voyager un peu. Ils connaîtront ainsi Les 

Landes, Orléans avant de s’installer en région parisienne d’abord à ANTONY et dès 1963 à Bièvres. 

C’est évidemment là et depuis cette époque que beaucoup connaissent Annick. Elle est d’abord la 

maman de trois filles : Anne Caroline, Véronique, Sophie.  

 

Mais c’est une maman militante, très impliquée dans les Associations de parents d’élèves. Elle aura 

aussi été une cheville ouvrière de l’Association sportive de la Vallée de la Bièvre qui a longtemps été 

une très importante association. 

 

Evidemment repérée pour son dynamisme, elle entre au conseil municipal en 1971. Elle devient en 

1977 maire adjoint aux affaires sociales aux côtés de RL dont elle était la femme de confiance 

puisqu’elle en est devenue 1
er

 adjoint en 1983. Pendant ces 18 années de mandat Annick a déployé 

toutes ses qualités de cœur et de caractère. Nous lui devons des programmes de logements social rue 

des Ecoles, chemin des prés ou à la Couture et une action sociale active, militante et rigoureuse. 

 

N’y voyez nulle contradiction, pendant toutes ces années d’action sociale, Annick aura continué à 

s’occuper des vignobles de Moussan dans l’Aude et sa maison à Bièvres en a longtemps été un dépôt-

vente.  

 

J’aime bien appeler Annick la « colonelle » .Bien sûr parce que cela rappelle son mari Henri, avec 

qui elle aura tant partagé et à qui elle se sera tant donnée. Aussi parce qu’Annick aurait pu elle-même 

porter ces galons   A cette femme si droite, si empreinte de généreuses convictions à cette femme qui 

ne lâche rien, dynamique et entreprenante nous sommes heureux de remettre avec cette médaille,  les 

galons biévrois les plus élevés. 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

JACQUELINE BOUBIELA 

 

A  une précédente cérémonie de vœux nous voulions lui remettre cette médaille mais elle 

n’avait pu être  présente…   puis à l’occasion de la fête de son quartier j’ai voulu la lui 

remettre, j’ai pu prononcer le compliment mais il n’y avait pas de médaille : le maire l’avait 

égarée. Aujourd’hui Jacqueline et la médaille étant bien là, je vais pouvoir la lui remettre.  

 

Comme JB est modeste je ne vais pas lui infliger deux fois un panégyrique.  

 

Mais sachez seulement que cette alsacienne, Bièvroise depuis plus de 40 ans, a eu très 

longtemps un rôle essentiel dans la vie de la paroisse.  Depuis bien longtemps aussi JB anime 

un groupe de dames qui réalise d’admirables travaux de couture, de broderie, de broderie au 

crochet qui sont vendues notamment lors des manifestations bièvroises. Ces ouvrages qui 

ravissent ceux qui se les sont procurés ravissent encore davantage ceux qui vivent et survivent 

grâce à cet argent. Car tout bénéficie  à une communauté du bout du monde, à Dacca au 

Bengla Desh, cette communauté qu’avait fondée une extraordinaire Bièvroise Sœur Bonté 

maintenant disparue, cette communauté dont JB aura été et reste le correspondant et un pilier 

lointain mais précieux.  

 

Je n’évoque pas d’autres actions de solidarité comme avec l’Europe de l’Est, Jacqueline 

BOUBIELA,  soyez à nouveau remerciée pour tant de dévouement et recevez cette fois ci pour 

de bon votre médaille de Bièvres. 

 

------------------------ 

 

Qu’a fait la municipalité en 2011 pour apporter sa pierre au bien être  des Bièvrois ? 

 

Bien entendu c’est faire fonctionner les services au jour le jour, se montrer plus réactif, plus 

présent, plus efficace dans les diverses missions qui incombent à notre commune. J’aurai 

l’occasion de remercier les agents au cours de mes vœux au personnel à la fin du mois, tout 

comme je pointerai les domaines où nous devons encore nous améliorer.  

 

• Plusieurs chantiers et réalisations sont aussi à mettre à l’actif de cette année : 

- La révision de notre PLU a été menée à bien, il renforce et précise les protections 

notamment dans le site classé 

- Des travaux nombreux ont été effectués  avec  le remplacement de plusieurs 

canalisations d’eau, de nouveaux réseaux d’assainissement rue des mathurins, route de 

Jouy, sentier de la Bretonnière, le collecteur de la Sygrie,… 

- L’extension du  réseau de vidéosurveillance a été engagée après avoir recueilli des 

financements substantiels et Bièvres comptera à la fin du mois 70 caméras en fonction. 

Ces caméras permettent d’élucider de nombreux faits grâce aux images qu’exploite le 

commissariat. On peut maintenant le dire avec le recul de quelques années, elles ont 

aussi un effet dissuasif, ce dont le commissaire de police de Palaiseau Grangé nous a 

assurés, statistiques à l’appui. 

- Des améliorations ont été apportées aux équipements de loisirs que ce soit à Ratel, ou 

avec  la grange aux Fraises qui trouve une utilité croissante pile au centre de la 

commune, ou encore avec le doublement du skate parc 



 

 

 

- Enfin, nous avons enfin terminé les travaux en contrebas de la mairie. Il aura fallu 

quatre ans pour venir à bout de ce contentieux avec les entreprises du chantier, et pour 

le finaliser. Chacun aujourd’hui peut constater la qualité de cette réalisation qui crée 

dans ce qui n’était autrefois qu’une butte de terre quelques 200 mètres carrés de 

nouveaux locaux.  

 

• Nous avons commémoré Serge Antoine, ce Biévrois, notre grand homme …mais Serge 

Antoine qui s’est tant battu pour l’environnement à l’échelle nationale et internationale,  

était aussi un ardent défenseur au plan local. Il aura dirigé pendant 40 ans les AVB.  

 

Il n’aurait pu que se réjouir de la façon dont le dossier du plateau de Saclay a évolué. 

Cette affaire montre bien qu’à force de ténacité une opération qui était engagée de façon 

catastrophique peut se transformer en une opération très bénéfique pour l’environnement.  

 

La carte des 3 400 hectares de terres agricoles, naturelles forestières sanctuarisant 87% 

des terres agricoles du plateau est maintenant prête à l’enquête publique. Elle met un 

terme au grignotage urbain et a fortiori aux projets délirants d’urbanisation d’il y a tout 

juste 6 ans. Elle fait sa juste place à une opération dont l’intérêt national n’est plus 

contesté par quiconque avec notamment le grand campus 

 

• Une des conditions de réussite de l’OIN aurait été qu’après l’impulsion décisive donnée 

par l’Etat,  les collectivités recueillent la pleine  direction  de l’aménagement. Pourquoi ? 

tout simplement parce que ce sont elles qui auront à créer, à exploiter les équipements 

publics, à réaliser les infrastructures, à faire fonctionner les transports.  

 

En 2011 il y avait un rendez vous  pour redessiner la carte intercommunale. L’occasion 

n’a pas été saisie.  Plusieurs  maires regrettent avec moi que ce territoire demeure divisé 

entre  quatre intercommunalités lesquelles ne parviennent toujours pas à coopérer 

efficacement sur cette OIN. 

 

• En 2010 nous avions sauté sur l’occasion en acquérant la grange aux fraises ; en 2011 une 

autre opportunité s’est présentée que nous aurions été coupables de ne pas saisir. Il s’agit 

du Moulin de Vauboyen, lieu magique et emblématique au cœur de la Vallée de la Bièvre. 

Il doit continuer à vivre et rayonner et plusieurs pistes sont explorées pour assurer son 

avenir. De cela aussi Serge Antoine  aurait été content. 

 

Tout ce qui a été fait l’a été dans un contexte de plus en plus délicat 

• L’action municipale doit s’inscrire dans un cadre financier de plus en plus contraint, avec 

des ressources fiscales gelées, des dotations de l’Etat en baisse, des règles de plus en plus 

touffues avec des transferts de ressources et compensations entre niveaux de collectivités.  

• Il y aussi les contraintes d’ordre administratif dont la lourdeur le dispute à l’absurdité. 

Juste un échantillon anecdotique : Vous devez savoir par exemple que les poulets bio 

élevés à Bièvres sur le plateau de Favreuse ne peuvent plus être consommés par les 

enfants dans  notre restaurant scolaire parce que notre éleveur doit être doté d’un agrément 

européen dès lors qu’il livre une cuisine qui a le statut de cuisine centrale…  statut que 

nous avons parce que notre cuisine livre des repas aux personnes âgées hors du restaurant 

scolaire. 

• Ce sont aussi les contentieux de plus en plus nombreux et parfois carrément amoraux et 

scandaleux. La palme a été remportée par un Bièvrois, je ne suis pas fier de lui, qui a 

cherché à retarder deux programmes de logements dont un programme de logements 



 

 

 

sociaux en monnayant auprès des promoteurs le retrait de ses recours devant la justice. Je 

le dis publiquement et très volontairement. 

 

Voici le contexte dans lequel s’opèrent la gestion municipale et la gestion des collectivités 

locales. En 2012, contre vents et marées, bien des réalisations ou progrès sont cependant 

attendus : 

• Logements sociaux. Nous allons voir la concrétisation d’efforts menés de longue date: 

- Le 4 rue de Paris, 4 logements signés depuis longtemps, mais retardés pour des 

questions de voisinage, qui devraient être terminés prochainement 

- Le 45 rue de Paris, 6 logements à la place de l’ancienne crèche 

- L’avenue de la gare, 48 logements et 44 en accession à la propriété. Sur les 

terrains achetés à Réseau Ferré de France. Les travaux devraient commencer 

Avec ces logements, la commune sera en avance sur ses objectifs et surtout, nous 

pourrons satisfaire une bonne partie des demandes en souffrance depuis longtemps. 

 

• 2012 verra aussi peut être des progrès ou un démarrage : 

- De la maison des anciens, juste à côté de l’église. C’est un très beau projet qui 

permettra aussi de dégager notre église, de la mettre mieux en valeur. Le projet 

d’architecte est maintenant au point. 

- De la reconstruction de la salle des mariages et du conseil municipal qui a du 

être démolie en 2011l.  

� Ces deux opérations devant être financées avec l’aide de la Région et du 

conseil général. 

- De la réfection de la rue de Vauboyen, la plus agreste de notre commune mais 

aussi la plus négligée depuis 30 ou 40 ans.  

- De notre programme d’enfouissement des réseaux électriques et téléphoniques, 

un programme qui sera soit entrepris globalement au moyen d’un PPP en phase 

terminale de négociation, soit plus progressivement. La décision sera prise 

prochainement. 

 

• De 2012 nous attendons des  progrès disais-je avec 

- Le musée de la photographie car le nouveau PCG semble fort heureusement 

remettre en cause l’orientation invraisemblable que son prédécesseur avait 

donné au dossier en voulant transférer ce Musée à l’autre bout du département. 

Nous attendons maintenant des décisions et avons proposé quatre formules 

physiquement et financièrement adaptées pour sortir ce dossier de l’ornière 

- Les murs antibruit N118 : l’enquête publique devrait avoir lieu cette année. Je 

peux déjà annoncer qu’après bien des discussions la hauteur des murs sera au 

moins de 3 mètres sur tout le linéaire 

 

On le voit, il faut de la persévérance pour aboutir à des résultats.  

 

Et pourtant, nous le disions au début, nous vivons des temps de grisaille. 

 

Sans le moins du monde vouloir faire de socio psychologie je dirai que dans la difficulté il y a 

deux attitudes possibles : 

• On  grinche, on vitupère…  c’est bien dans la culture française nous dira t on et cela ne 

date pas d’hier. Le risque c’est que de râle en gémissement on se réfugie dans le fatalisme, 

la condamnation stérile encore dans des rêves chimériques 



 

 

 

• Autre attitude : on commence par regarder derrière soi et l’on considère objectivement les 

progrès formidables accomplis toutes ces dernières années et dans tous les domaines par 

nos sociétés. Ces progrès sont le fruit de la volonté, du travail, de l’obstination des 

hommes 

…  et ensuite l’on regarde devant soi ce monde nouveau avec des risques inédits mais 

en même temps tellement riche opportunités nouvelles,  où le talent de chacun et notre 

génie collectif sont appelés à s’exercer. 

 

Nous avons des trésors de ressources en nous-mêmes. Il faut juste savoir les mobiliser ! 

 

Cela vaut évidemment à l’échelle de notre commune 

 

Cela vaut pour notre région, avec par exemple ce défi formidable du plateau de Saclay, qui est 

précisément  et par chance ce site où les institutions françaises les plus prestigieuses de la 

recherche et de l’enseignement supérieur joignent leurs forces afin de jouer pleinement dans 

la compétition mondiale en attirant des talents venus de partout. 

 

Cela vaut pour notre pays. Un pays regardé, quelquefois moqué car il prétend dire sa vérité au 

monde. Mais singulièrement très écouté, souvent pionnier et catalyseur, sans qui 

l’indispensable Europe n’avancerait pas au même pas. Un pays qui a su créer un art de vivre 

et un système social très enviés, qui a su inventer dans tant de domaines et nourrir le progrès, 

un pays qui peut apporter encore longtemps et beaucoup au monde. Un pays qui doit aller 

gaillardement de l’avant et qui choisira bientôt comment il compte le faire. 

 

Cela vaut également au niveau de chacun d’entre nous et de nos familles. Même quand il y a 

des problèmes personnels, des problèmes de santé,… avec la solidarité, avec la volonté, avec 

la foi en l’avenir, beaucoup est possible. Sans elles, rien ne l’est. 

 

Voilà les vœux que je souhaite prononcer pour 2012. Les vœux d’une énergie retrouvée, d’un 

optimisme qui nous emmène plus loin sur le chemin de notre accomplissement qu’il soit 

personnel ou collectif.  

 

 

 

 


